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PAYS DE SAVOllE 
1-UMIW ; 

Abus sexuels dans l"Eglise •• 
les prêtres « sous le choc » 
C'est entre écœure 
ment et détermination 
que les prêtres des dio 
cèses de Savoie ont pris 
connaissance, ce mardi, 
du rapport de la Com 

1 mission indépendante 
sur les abus sexuels 
dans l'Église catholique. 
Ils.témoignent. 

e coup sur la tête, ils l'ont 
pris ensemble. Et c'est de 

concert qu'ils indiquent VOU· 

loir réagir. Ce mardi, l'arche 
vêque de la Savoie, M"' Phi 
lippe Ballot, avait convié les 

prêtres de ses diocèses au 
sanctuaire de Notre-Dame· 

de-Myans pour découvrir en 
direct les conclusions de la 

commission sur les abus 
sexuels dans l'Église catholi 
que. 

Résultat ? D'abord • un. 
choc », comme le décrit le 
père Louis Duret, 73 ans, cu 
ré de Chambéry-le-Haut et 
La Motte-Servolex, devant le 
chiffre de 216 000 victimes 

Une quanntalne de pritras savoyards .. sont retrouvés mardi malln au Cffllra spirituel de Nolrt•Damt de M\'llnS 
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agressées". « Je reconnais un 
travail de vérité, mais 

j'éprouve un sentiment de 
honte devant ce nombre de 
victimes de religieux. » 

· Le père Ch istian  Auffret, 
50 ans, parle d'abord de« co 

' lère ».    « C'est   très difficile 

Molina d'Aranda, 33 ans et 
par son aîné, le père Maurice 
Dunand, 83 ans, ancien curé 

au service deS paroisses à 
Bourg-Saint-Maurice. 

 

« J.e but, c'est que 
l'Eglise_devie,!lne · 

re », rejoint Loïc Molina 
d'Aranda. Comme les autres 
ecclésiastiques, il considère 
avec intérêt les 45 proposi· 

tians de la commission, vi 
sant à prévenir les violences 
et à simplifier leur signale 
ment. « Le but, c'est que 

Ire, on peut comprendre que 
les gens soient d'autant plus 
exigeants vis-à-vis de ceux 
qui doivent être des points· 
de repère», développe Mau 
rice Dunand. 

« Nous devons, 

vigilance », pour Christian 
Auffret. « Nous devons être 
veilleurs et pédagogues, faire 
attenlion à ce qlle personne 
ne se retrouve en position 
d'emprise, vérifier les cou 

rants et ce_ qui les anime », 

d'après Maurice Dunand. 
d'accepter que certains prê une maison sure » 
tres aiçnt fait tout ce mal. j'ai 

l'Église devienne une maison 

sûre», résume Louis Duret. 

être veilleurs 
et pédagogues » 

« r.:llglisc ne doit plus s'idéa 

liser mais doit être un outil 

JI aussi  de  la  peine.  Oui,  ce 
mardi, j'ai mal à mon Égli 
se », ajoute le recteur du 
sanctuaire de Myans. « Tris 

tesse » et « écœurement » 

devant « l'ampleur du phé 
nomène >t : les ma son pa.r 
tagés par le curé de la cathé 
drale  de  Chambéry,  Loïc 

 
.• 

Face à ce constat, tous ap 
pellent à l'action. « li fallait 
crever l'abcès. Maintenant, il 
faut travailler et le message 
c1est:  "Plus  jamais  ça",  Ce 
mardi, c'est un point de dé 
part », insiste Christian Auf 

fret. « li ne faut plus cacher 
et continuer à faire la lumiè- 

Qui se veut « humble devant 
cette réaJité », tout comme 
ses confrères. « Il ne faut ni 
diaboliser ni idéaliser la sui 
le », reprend Loïc Molina 
d'Aranda, « D'un côté, notre 
institution est faite d'hom 
mes et de femmes, suscepti 
bles de dérapages et de l'au- 

Alors chacun livre ses pis 
tes, ses réflexions, ses priori 
tés.« Lutter contre la sacrali 
sation des prêtres, le 
cléricalisme, les abus de pou 
voirs »1  pointe Louis Duret. 

« Libérer la parole, partager 

la souffrance et l'impératif de 

qui sert et s'adapte», selon 
Loïc Molina d'Aranda. 

Ces prochains jours, beau 
coup parleront du rapport et 

de ses conséquences à leurs 
fidèles. Pour s'assurer que la 
prise de consciencè soit da 

vantage qu'un vœu pieux. 
François DELESTRE 
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